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35, et ElisS Lemaue; M ans. sans brn/essipn, rue de Lille, 187. 
- Jilcs lielporte. 36 ans, domestujiie. nie d* Lannny, fort 
Desprcts, 37. et Estelle llerbaiix.37 ans, uiiiiinère, à Roiibai*-
- M . leste lielmulle. :<s ans. peintre, rue de IVouaii. 8, et Pal-
np; • iiclossc, (9 un?, sans profession, rue l)uf7^t. 10.— Joseph 

- uOI l«*ns i»":"Hf.i'r r;ie :)»i I .ongues-lfaits, cour D'es"-
I. et Céline Vaudenherrawenhe, iô ans. bnrrçbr,, 

ch use. rua .t-s Longs»** Baies, 163. — Léon Desbuquois. 4li 
lus , sans profession, rue de Tourcoing, 25. et Madeleine lie-
fiaiieu, 30 ans, .-ans profession,, rue le l'AJma, 8". —Albert 
Dolcpanl. Xi ans, magasinier; rua I'C 'funis.it;. et Marie Massy, 
:i .. 's, l,lai.r!iis-e,i,;c. rue de naval, ». 

Itayai nd i'auw«*Mubove, f£ in», sans profession, rue Pel-
... :, s...._i I ( i-.i,.,<! lia.ly.i , k'i a:,s, sans piofos.siiin. à Tuur-

2 - .' !i '"''h'*" i.-^im-. .1,, t,çine à RouBaix.et Enuhrasie 
Un).us, lessiveuse, a Evregniea. - .Tcn.i ""mi<v, *3 ans 

à Wasqnehal, et Marie Karron, 18 ans, servant?, 
MieNeiii, ii.— Jii-e; h Vambiniiie. coelier. nie Sébastopol, v?S, 
ï M.me I.abir. serrante, à Leuze. — Félix tlounel. î i ans, tm 

/. i Tooreolnfr, et demeura Haenoart, If ans,ph|*V 
::i ie, .|u.ii de Orarojines, J. 

Heied. ia ans, meiiii!,i«,r. nie des Art*, l i i . et llen-
rielle i.cclcmi, Mans, tricoteuse, rue du Tricboo. Su. - Klie 
lluuilet, i .an-, marchand détournant, i u" .TAnzin, cour iîe-
I.II.I " .1 l'emiel'.u '".iiu'ler, ';3 mi», lilonse. a l.> s. — Louis 
Durât, -" ans. iyp»p;ri.ph?, ru; de Moiivaut. »5 et "lire l'Iiiu-
ipie. i l ans, sans profession, • Araxniliefe.s. — Uorlla *aa-
liuysse. «v ans. liseur, rue de l'Aima, fort Watlel, 28, et An-
itfl li . ..i-. *t ans, bobineuse, rue Ai, h.m • K K. 

Déclarations de décès. — Albert Duprivz, 3 jours, rue il'VI-
uii. ^ii. — Madeleine Biviére, ci moi-, rue de Uianrlieuiaille.-
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otnlre U •» n.'vn 
entre la i r ince et 
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franco b e l g e e n m a t i è r e Judl 
iiiOiii ..ut Heu depuis iiui'iijue lempa 
!)• .;.ijud eu vile do trouver les h»-

on lu- la compétence judiciaire) et 

ont rebroussé chemin, car vers huit Infr/fffî 11,pluie s'est 
miss à tomber jusqu'à trois heures du l 'aprèsniiu. . 

L'an damier la procession a été forcée de se disloque! 
après ud njrcoure de 300 mètres à cause du mauvais 
temps. 

— La fè.iè. — Malgré la pluie oui n'a pas cessé de 
tomber daûs tonte fa riiatiriee, l'aprAs-midi la foire a 
présenté sa physionomie habituelle). 

Le soleil f ê lant nus de la partie, beaucoup S étrangers 
M sont rendus à la foire et l'animation a duré assez tard 
.lat.s !a s'-iree. 

Les aii.-aeiious r.a .T>5P<)iîaient pas et les forains ont 
ijUiiucl mémo fart butine reSellfl 
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I . i n i e r r e p t l o n de l a n a v i g a t i o n s u r l a I ya — Le 
mi maire de l'airieailure et des travaux publics fait la­
voir que .1 navigation1 eera ititernuiipue sur la Lys, au 
droit du poul levrl de .'leurie, sur la rnulo d îl insln ke à 
[Marie, pendant e n jours,du 27 jn ti couraul a n z j m i l e l 
p o:h,i n inelasiveuieul , alin de permettre l 'exicuuou de 
réparations argenlei i cet ouvr ji d'.irt. 

Co lombophi l i e — f f » - iiotru cnaresoon.L.ni de Saa4) . 
- Parmi l e - p a s - a g e i s la sie.nn r i".-|.7;.-rie l'.e, qui est 
pirli .i y a liait le j io i d'Anvers. emportant u s par«oa 
Bayes et journalistes i;ui vout assister a l'iaaagaratioa 
du eh. iinli le f • du L'OUgitj se IriMice M. Lippens, ancien 
b IOI :' stre île rj m I .1 Ml e Ui[•;.. us Uelle-ci avait pris 
i v r e el le dits pignons qu'eue • l icites en plein océ in . 

L'an a été ach a\ . m u o n s de I*||J d • Wight ; il 
n'es! p u revi nu . 

l i deuxième i été i cho d im'nche 10 juin à I" l o u e 
.m .,( de c,.. I I W . h el 1S' lai . nord; il est rentré le 
samedi MI vaut, dans la matinée, •„ son pigeonnier a 

I, portant uuo dépéchedui s les pi unes di la qa ue 
l'u den xiem ml t;. laieine piiieons 

lundi 11 juin au large iii>,: - s . n ' . | 
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Des diacouis .m; été pron réfet, lu maire 
. le général Slrobl,MM. Bos», député ol 'ioucher-

Cadart, président du Conseil g 
Il iBpos et ies dé.egallous onl déposé des •• inron-

nes, pais ...-.; d-ii.-. devant le ruoLumeal. 
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dévide 1 oue, 
César Dendanw, i l an 
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ml . I •• -'• ans, ménagère 
Camille Florin, iS au», 

i et 

De-
, .. c i l l e , 
\ . 'i Fon-
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i et Aimée 
Vindels, X8 
. : Rosalie 

e St-Horn, 

B r u x e l l r » — ht s'ils d'un I • !• m 
de la d i à • e d'un no ure d au d'< f 
(e l l e s , un" honorable faml le d •• S i a l 
••s é| unx H . , de ..i : ue le la i' - . 

P .'iim ni i aînée. M el Mm i 1). .. mil 
grtu, unirent peu après leur debicl 
ployé en, n,:, u n al, 1rs suivit de prés .1 "-

l.e.ir li le. LoUi» , , ' : , . ' cl ! d.'l ;|is. l ie 
:: i; • m iri .: - - u n - p 'l'.lil peu a p 'il 

li y a trois Jours, i,, pauvre II . , 
ne m. 

J.]-qo'.'i préseul tontes les recbereb s 
. t commissariats du pays son'. 

lui uses. 
(Li crainl q i 

des prit, 

G o i d . L'mUrrupl on du trafic iet >nart:!iitul ta sur 
ti liant de Hais. i'.o suite de i . X Cation dis travaux 

do niiso a erariouieii'. normal des vides de la ligue de 
lit ,..; (Wii -) a Téta ..e I'. indre, le IraOc des inarciiuinli-
ses sera loterrompa du J7 aa .'Idjuui courant. 

L'ac ' i l .lion il s t a vois du tarif n' i (cous d'un poids 
supérieur i 80 kilogrammes) et des U n i s .'). ô et I 'le et 
pour celte l i . l i ' , est suspcajlue d'une manière générale) a 
partir da :-,'. juin jusqu'au 1er jun.et inclas. 

Toatefois, les expédil ioas de el pour la seclloa de Lo-
kereti a tiaiid (Waes) à diriger via Lokeren, de même 
que e, nés a effectuer d'une station à l'autre de celte eae-
iiiiii S'-iiinl reprises le 28 Jlliu. 

Gand . — In vol de i',7 OOO frauct. - lia vo! audi -
c ieax a été commis vendredi a S H U I Pierre-Alost, un des 
IBboargs do Gand. Deux individus se sont introduits 

.Lui la .t.m.-ure de Mme Virginia de Moarlooae, atteinte 
de surdité et qal pa.< e pour être asseg fortunée. Les vo­
leurs, après avoir brisé une porte do d r r è r e , scie un 
. o i i t et enlevé un Carreaa, onl, au moyen d'un levier, 
In,IIID le coffre-fort tia cette daine jusque dans une prai­
rie voi.sitio ou Ils ont essayé de le fracturer. Des veil-
ll u r s de nuit.allii i - par le bruit, ont mis les malfaiteurs 
.n finie. Le coffra fo/ t , qui no pèse r»* naolna de MO kil. 
i ..niellait une somma d'euviron 2o,000 fr. 

M a l l n e s . — ( n enfuit r.oy.i dans un CM» er, — Mine 
ni .min uTts, habitant rue Haute, à Haltnes, était oe-cupée 
a faire la lessive dans sa cnisiue, ayant à sus coté* sa 
petite II Ue, ftajea du deux ans. Celle-ci tomba tout à coup 
dans un caviar pie n d'eau qui se trouvait à la cour, où 
eue s'était rendue sans que sa mère s'en aperçut. 

La. petite victime fut iiiiiiiediateiiient retirea de l'eau, 
niais déjà elle avait cessé de vivre . 

c h a r l e r o l . - f'u aanftreMS ammrth'tletn prison, — 
La prisoude >:baritroi Inherga eu Ce moulent le fameux 
anarchiste placide S h o u i i p e , qui fut naguère condaniue, 
par les tribunaux fraie,-,is, a la déportation, réussit a 
s', nfuir de la Gayasw, fut repris, et euliu bénéficia d'une 
iiieiure de clémence et lut expulsé du territoire Iran 
cais. 

Revenu en Belgique, Scbouppo fut placé sous la sur­
veillance sp-ieialt) du !a police et oïl lui assigna comme 
residencd Vilvorde, mais il quitta cotte vi l le . 

S-houppe est eu ce moment a c l ianeroi , pour être iu-
teiro", par M. le juge d'instruction. 

Bruges .— La découverte dune importante nappe d'eau 
touUrruiiie. — M. Hutoi, géologue, conservateur au 
Musée d'histoire nainrelle, a reeounu, à Jabbeke, l'exis 
leuce d'une nappe souterraine fournissant i,ne eau excel­
lente, suflisaule pour alimenter Bruges et Osiende. 

C o m l o e s . — Spt eus d'iinpo'soiinement dans une fa 
mille. — lies cas d'empois,.nueinents a u r a »iii|fiiliers 
viennent de se pro.luire dans une fa'.'iille ouvrière qui 
habile la cour Pilers a Comme* (Belgique). 

A la Mlle du repas du midi le père, la mère, ainsi qne 
leurs trois enf in is el deux enfants d'un voisin qui 
avaient partage leur diner furent | ins de violents maux 
d'estomac et oe vomissaseatts . On médecin qui fat appelé 
ne put lee déclarer hors du danger qu'après six heures 
lu soir. Grâce aux soins assidus du doclear Viseur, 
-. s -• p| p i -uni.e. sont maintenant eu voie de gué-
r i -o t l . 

C a r n l è r e s . — La met me d'un père alcoolique. — l'n 
p. tu g s i ç o u à g ) d i 7 aus , étant allé reeti-rcher son père 
qui s'attardait dans le* cabarets, ca dernier prit plaisir 
a faire aval.T de nombreux verres du genièvre à son 
IliS jusqu'au inclinent cil celui-ci tomba ivre-mort. 

Malgré tous les soi us dont il fut l'objel, te pauvre pe­
tit est d e v i i u fou. 

S o m e r g e m . — l) x-tept onvr. ers enscvlit. Vendredi 
lines-mid , une maison en construction s'est elToudrée à 
Somergem. Dix-sept ouvriers maçons qui travaillaient eu 
ca moment furent enseveli* son* les décoeabres. 

t. s s, c ,urs furent Immédiatement organisé». On par­
vint i retirer bientôt tout les ensevel is . ij;i cire des ou-
vi io is sont grièvement blesses. L'état da l'un d'eux, Jean 
Vaiiiieii liioek, est absotament désespéré. 

Lo parqueta ouvert une enqué.e . 

P a s H o b e n d a e l e . — Ihux maisons inc-ndiées. — l'u 
incendie a réduit en cendres, vendredi, deux nu i sons à 
Passebendaeda. hameau Wiuselaer. Les perles sont aeseï 
glandes. 

Dans l i mémo joui née, une maison â deux demeures 
a été détruite par le feu à Cueriie. 

l'n enfant se trouvant dans son berceau n'a pu e'tre 
sauve qu'au prix des plus grands sfforts. 

Toui a été détruit et rien n'était assure. 
V e r v l e r » — Quatre maisons d. truites par un incen­

die. — Vendredi après-midi, un fonnidab.e inceudie a 
détruit quatre maisons avec dépendances au centre du 
village de Moniz-n (frontière allemande). 

Le feu a pris chez M. Nyssen, il s'e.st propagé avec une 
rapidité elfrayante. Maigre tous les efforts, lo fou n'a pu 
cire éteint que dans la soirée. Les dégâts sont considé­
rables. 

T o u r n a i . — Mgr Walravens â Home. — L'évéque de 
Tournai, Mcrr Chiiries-Guslave Walravens, est arrivé à 
Borne pour la visite ad limina et pour informer le Saint-
Pure des préparatifs du congrès eucharistique internatio­
nal. Sa Grandeur a été reçue vendredi par lo Souverain 
Pontife. A l'occasion de cette audience, le Saint-Père a 
confirmé l'intention de se faire représenter au prochain 
congrès par l ' t ine Vincent Vannutelli . 

P e c q . — La crt'ation d'une tection industrielle. — Par 
arrêté royal da 10 juin, nne section industrielle es! créée 
à litre d'essai A l'Ecole moyenne de r t i a t pour garçons à 
Pecq. 

Menln . — La procession de Saint-Jean. — La magni­
fique procession de Saint-Jean qui. hier, devait parcourir 
les rues de la vil le, n'a malheureusement pas pn sortir 
par suite du mauvais temps. 

Des nnrnhreai promeneurs qui de grand matin s'étaient 
nus en roule venant des localités voisines, beaucoup 

CHOSES ET AUTRES 
Un nouvel élu prend une voilure et parle politique 

avec le cocher. 
Celui-ci ne perd pas one si belle occasion de modérer 

encore l'allure de sa béte, et tout en félicitant son client 
d'être socialiste, lui demande s'il est de nuance blan 
quiste, guesdiste, broussiste ou al lemanis te . 

Lo voyageur, agacé par la lenteur désespérante du 
véhicule : 

— Mon ami, en fiacre, je suis surtout arriviste t 

* • 
Mlle Chapuzeau, ingénue, a un engagement au Canada 

et sa respectable mère a voulu l'accompagner. 
Comme le train arrive en gare, la bonne damo entend 

crier : 
— Québec I 
Devenant pourpre, e l l e interpelle l 'employé : 
— J'espère bien que ce n'est pas pour moi que vous 

dites ca ! 

4 
Entendu dans un milieu politique ; 
— Croyez-vous que M. Brissoù aboutira? 
— Mou Dieu, oui I D parait qne le Président de la 

République lut a donné carte noire I . . . 

« O I V K X I B I * D B U F A Ï T 
CnntCN «lo ftona» P e n - e l t e 

•)e v e u x redire p lus ieurs c o n t e s que tlotis c o n t i i t 
boniio ï'errreltc, -Te c h a n g e r a i un peu sa m a n i e r o , 
parce que les m o i s dont e l le usn:i!, et qui ava ient 
parfois u n e s a v e u r a n c i e n n e , ne m e sont p l u s fai*!!-
l iers . Mais j 'espère r e t r o u v e r l e s e n s do s e s h i s to i re s , 
l ' ; etai.!îit »i"étiques, b ien que Perre t t e n'eût d'ima-

{,'inalion que ce q j il è.'i rSI!âit pour n o u s trop a i m e r . 
Où les ava i t - e l l e s prises? Qui p e u t s a v o i i ' î îl * n dans 
la c a m p a g n e des mi l l iers de s o u r c e s s a n s n o m , dor.i 
l'eau verdit un coin de c h a m p depuis des s i è c l e s , et 
diOii l e peuple de s tradit ions l i m i t é e s à q u e l q u e 
g r o u p e de famill'"'. t r a n s m i s e s par les f e m m e e , et 
qui c h a n t e n t le m ê m e ail de b e r c e a o e n herceau , 
c o m m e les s o u r c e s de m o t t e e n mot te . Les c o n t e s de 
b o n n e I'erretto deva ient v e n i r de là . 

I 

LES CHARDONNERETS DE GALILÉE 
Quand N ô t r e - S e i g n e u r J é s u s passa i t par l e s che-

'nins , il metta i t l es o i s e a u x en jo i e , 
isitut qu'i ls aperceva ien t sa robe b lanche , ils arri­

va i en t en t r o u p e s : l es uns se posa ient s u r les bran­
c h e s des ha ie s , e t l'on eu t d.t qu'e l les a v a i e n t l leuri ; 
d'autres , c o m m e les a loue t te s , s ' é leva ient e n cerc l e s 
affrandis, ou trottaient dans la pouss i ère q u e s e s 
pieds a v a i e n t t o u c h é e ; d'autres p lanaient e n l'air et 
fa i sa ient de l 'ombre a u - d e s s u s de lui . C e u x qui sa­
va i en t c h a n t e r n'y m a n q u a i e n t pa3, C e u x qui n'a­
va ient pus de v o i x m o n t r a i e n t du m o i n s l eurs p l u m e s . 
T o u s disaient à leur façon : 

« Merci , S e i g n e u r , pour lo v ê t e m e n t , pour la v o i x , 
p e u r la c o u l e u r , pour le g r a i n , pour la feui l le qu i 
noua cache ; m e r c i p o u r !a v ie et m e r c i p o u r n o s 
a i l e s ! » 

Lui souria i t , l es bén i s sa i t , e t i ls s'en a l la ient . 
Les m è r e s c o u v e u s e s e l l e s - m ê m e s n 'hés i ta ient pas 

à qui t ter l e nid, d e v i n a n t q u e , pour cet te fo i s , les 
œi . f s n 'auraient point â sout int - . L l l e s , v e n a i e n t , s i ­
l e n c i e u s e s , e t reparta ient bien v i t e . 

Un Jour c e p e n d a n t , s u r u n ta lus de Gali lée , d e u x 
chare lonnerets s 'attardèrent , tr is tes p a r m i l e s a u t r e s 
j o y e u x . C'était l 'époque o ù l 'épine no ire est en Heur 
et l 'aubépine e n c o r e v e r t e . J é s u s vi t u n e souffrance 
et s 'arrêta. Il compr i t c e q u e l e s o i s e a u x n e s a v e n t 
pas d i re . 

•• iMaitie, n o u s a v o n s fait n o t r e lit, conf iants , au 
bas d'un arbre . Il y ava i t d e u x oeufs déjà. Les 
g r a n d e s e a u x son t s u r v e n u e s , et o n t e m p o r t é la 
m a i s o n . » 

Lui, l eva la m a i n et dit si d o u c e m e n t , q u e c'était 
u n e ji lainte e n c o r e m i e u x qu'un o r d r e : 

" R e c o m m e n c e z , m e s pet i ts ! » 
Les c h a r d o n n e r e t s bât irent un n o u v e a u nid , tout 

en liant d'un e l iê i ie , de peur î les g r a n d e s e a u x . Il y 
fal lut d u t e m p s . Le cr in , la la ine , la p l u m e , dont se 
c'oinposent l e s n i d s de c h a r d o n n e r e t s , a v a i e n t é té 
•• s e r r é s net » par les p r e m i e r s c o n s t r u c t e u r s , l es 
h e u r e u x , c e u x qu'on entemla i t c h a n t e r tout autour . 
Et voi là qu'au m o m e n t o ù la m a i s o n s 'achevai t , 
r o n d e , o u v e r t e droit s u r le c ie l , e t ba lancée a u v e n t , 
un o r a g e éc la ta , si v io l en t , s i p le in de g r ê l e , q u e 
tout fut r e n v e r s é . 

Les eleux c h a r d o n n e r e t s s e m i r e n t à la r e c h e r c h e 
du Maître . Ils n'étaient point c o m m e n o u s , qu i n o u s 
p l a i g n o n s toujours . Ils v o u l a i e n t s e u l e m e n t s a v o i r si 
a u c u n esjioir n e l eur restai t el'avoir. c e t t e a n n é e - l à , 
une fami l le a é l e v e r , et pourquo i d e u x c o u v é e s n'a­
va ient jias r éus s i . La sa i son était a v a n c é e . T o u s les 
pet i t s , déjà d r u s , vo le ta i ent et c o m m e n ç a i e n t a r e s ­
s e m b l e r a u x p a r e n t s . Le sole i l , à mid i , chaulfa.it 
c o m m e le four d 'une m é t a i r i e . Et , de p lus , l e Sei­
g n e u r ava i t c o n t i n u é sa r o u l e , p r é c h a n t l e s h o m m e s , 
et i l d e v a i t ê t r e l o i n . 

L o n g t e m p s i ls le c h e r c h è r e n t , n 'ayant p o i n t de 
r e n s e i g n e m e n t s , n i a u c u n e m a n i è r e d'en d e m a n d e r . 
S e u l e m e n t , quand i ls a p e r c e v a i e n t , d a n s u n v i l l age , 
u n e f e m m e qui p leura i t , un e n f a n t m a l a d e , un 
a v e u g l e , o u m ê m e u n e l igure c h a g r i n e , i ls s e di­
s a i e n t : « Le S e i g n e u r J é s u s n es t pas là , . et i l s con­
t inua ient l eur r o u t e . Cela l eur arr iva i t s o u v e n t . 
Enfin, v e r s l 'été Unissant , i ls e n t r è r e n t d a n s un 
b o u r g o ù il y ava i t g r a n d e a n i m a t i o n . Los e n f a n t s 
porta ient de s r a m e a u x , les h o m m e s r a i s o n n a i e n t 
e n t r e e u x , d i s a n t ; 

« C'est pour tant vra i qu'i l a r e s s u s c i t é la fille de 
J a i r e ; n o u s l 'avons v u e m a r c h e r , p le ine île v i e . « 

Les j e u n e s i i l les p l e u r a i e n t de j o i e e n qui t tant 
l eurs v o i l e s de deu i l . Les d e u x c h a r d o n n e r e t s , s u r 
une b r a n c h e a v a n ç a n t e , à la sor t i e d u v i l l a g e , a t ten­
d irent J é s u s , et c o m m e la nu i t c o m m e n ç a i t à Tenir , 
il passa et l e s r e c o n n u t . 

" Pe t i t s , dit-i l , r i en n'est p e r d u . R e c o m m e n c e z e n ­
core . Vous met trez le n id a u m i l i e u de l 'arbre, ni 
trop b a s , de cra in te d e s g r a n d e s e a u x , n i trop haut , 
c a r v o u s n'êtes p a s de force à l u t i e r c o n t r e l 'orage . 
Al lez e n pa ix ! • 

A u t o u r de lui , p l u s i e u r s h o m m e s é ta ient g r o u p é s . 
E n l ' entendant par ler , l 'on s e pr i t à d i r e : 

« V o u s o r d o n n e z a u x o i s e a u x de bâtir u n n id , 
Maître , e t l 'h iver a p p r o c h e ! 

— A v a n t q u e l e s m a t é r i a u x n e s o i e n t r é u n i s , dit 
l 'autre , l e s a r b r e s n 'auront p lus de feu i l l e s ! 

— La g e l é e tuera la m è r e s u r l e s œ u f s , dit u n 
t r o i s i è m e , et m ê m e s'i ls v e n a i e n t à s ' é l e v e r l e s pe t i t s , 
s u r la terre g l a c é e , n e t r o u v e r a i e n t p lus de n o u r ­
r i ture . -

Mais ce lu i qui , a u m i l i e u d ' e u x , para i s sa i t c o m m e 
u n pr ince , r e g a r d a t r i s t ement l e s h o m m e s , sour i t 
a u x d e u x o i s e a u x , et d i t : 

« Le p r i n t e m p s m'obé i t , a l lez e n a s s u r a n c e ! » 
Et l e s d e u x c h a r d o n n e r e t s , d a n s la nu i t , s ' envo ­

l è r e n t . S a n s s 'arrêter e t s a n s f a t i g u e , d'un s e u l trai t 
de vo l i l s r e v i n r e n t a u p a y s o ù d e u x fo is d ô j à l e u r c o u -
v é e a v a i t pér i . Les cavaleis a v a i e n t é t é m i s e s e n pâtu­
r a g e tout l 'é té , e t i ls t r o u v è r e n t d u cr in e n abon­
d a n c e ; l es breb i s a v a i e n t a c c r o c h é l e u r to i son a u x 
é p i n e s , e t i ls n e m a n q u è r e n t pas do la ine ; b e a u c o u p 
do p l u m e s inut i l e s t r e m b l a i e n t à la s u r f a c e d e s abreu­
v o i r s , e t i ls c h o i s i r e n t l e s p l u s d u v e t é e s . Le nid fut 
vite fait . La m è r e pondi t s i x roufs et s e mi t à l e s 
c o u v e r . On vit a lor s u n e c h o s e b i en é t o n n a n t e . T a n ­
dis q u e l e s a r b r e s s e dépou i l l a i en t par tout , ce lu i qui 
portai t lo n i d , et l e s v o i s i n s , j u s q u ' à la d i s tance d'un 
m o y e n c h a m p , g a r d è r e n t l e u r s f e u i l l e s . P o u r ce t 
e space bén i , le e'iel d e m e u r a p u r . Les n u a g e s s e tor­
da ient a u t o u r et la i s sa i ent u n e g r a n d e d é c h i r u r e 
b leue , par o ù t o m b a i e n t la l u m i è r e e t la c h a l e u r s u r 
la c o u v e u s e i m m o b i l e . Le v e n t s 'at t iédissa i t e n pas ­
san t la l imi t e q u e D i e u avait, m a r q u é e . Cela d u r a l e 
t e m p s v o u l u . S i x c h a r d o n n e r e t s n o u v e a u x sor t i ren t 
des s i x c o q u i l l e s . Us v i r e n t , c o m m e tous les a u t r e s 
de l eur e s p è c e , e n o u v r a n t l es y e u x q u e la t erre éta i t 
belle ; pr irent les p r e m i è r e s p l u m e s ; s ' e s s a y è r e n t à 
v o l e r . . . Ce fut s e u l e m e n t q u a n d i ls e u r e n t toutes 
l e u r s a i l e s q u e l e s f eu i l l e s j a u n i r e n t , e t q u e l e s pet i t s 
s 'aperçurent q u e l 'h iver ava i t d e p u i s l o n g t e m p s dé ­
pouillé* le so l , à c e n t m è t r e s d u n id . 

« Vous c o m p r e n e z , m e s e n f a n t s , a joutai t b o n n e 
P e r r e t t e , q u e si l e S e i g n e u r J é s u s a fait un p r i n t e m p s 
p o u r des c h a r d o n n e r e t s d o n t la c o u v é e é ta i t e n re­
tard, il ferait b i en d a v a n t a g e p o u r v o u s s i . v o u s le 
lui d e m a n d i e z . Mais r i en n'aurait e u l i eu s i l e p è r e et 
la m è r e n 'avaient pas r e c o m m e n c é l eur nid jusqu 'à 
trois fo is , e t c'est c e qu'il faut s a v o i r . » 

R E N É B A Z I N . 

SPORTS ATHLÉfl-SUrTS . 
i Lfe t R A C I N G C I . I B ItUI. 'BAISIEN » A f * M M I 

• Tt;ui i | i lo i>i .at d o F r a n c e 
(D'au iorrrfpoitdant particulier) 

Paris, 26 ju in . — La ré&nïurï des eh impionnals de 
l'U. S. F. S. A. a eu lieu, hier, sur ,'o ierfain do Haciug 
Club de Franco, au Bois de Boulogne. Les" ilifïerenles 
éprouves ont été disputées, malgré un temps évouvsrfta-
ble. Notro vaillant U . C . R. était représenté dans plu­
sieurs de des Spreoves par M. Salomon, qui a produit sur 
le public parisien nu effet extraordinaire taut par sa 
force que par la tnauière élégante avec laquelle il exécute 
ses différentes performances Emotiorine "l n'ayant au­
cune connaissance de la piste, il n'a pu donner le maxi­
mum de son pouvoir dans les d'IIéreuis couenurs aux-
riuals i! a participe. Il e-t bon remarquer queSaloinon a 
u l u l e seul a t h é e qui s'est présenté consécutivement 
iL,n» (jnalfe championnats. 

Hejabajx n ctaii pas la seule ville de province repré-
seniee. Bordeaux. Lyon et Kvreux avaient aussi envoyé 
turs meilleurs spécialistes qui ont déeroené chacun le 

championnat de leur spécialité. 
Aux épreuves du saut en hauteur, et du saut à la per-

el..-, Satomoa se classe second à deux centimètres du 
premier et ne niauqne lo championnat du lancement du 
disqfie que du quelques centimètres, approchant de pn« 
ies record*, 

O résultat fflagniftqoe est longuement commente par 
:e public nombreux et sélect qui assistait à ces tournois. 
M Mauaud, président de ta commission des jeux atlile-
iaines da l'U. S t . S. A. , dans son discours pour la 
ilisirîhnltnn des récompenses, parle longuement pour 
(aliéner le vaii'anl racingoieu de l louhaix ei n'hésita pas 
a dire qu'il est la p4*M t"'1 ailiièto vu jusqu'ici à Paris ; 
il t o o h u t e le n voir dans les grands concours inlernalio-
uaux qui seront disputés le mois prochain où il compte 

li a du p u s un mol aimable pour le Racing-Ciub Hou-
baisie» qt<''l reconnaît élro le *aill«*ftT Giuh de pro-

Lu public a ehaledi'erjseinfrut applaudi ces quelques 
mots de 11. Manaud et ia ri Union s'est ternnneo aux cris 
de Vive SUoillOi'i VIV0- i e Bic ing Rouba.sien I 

• W s U t t . - Le Comité Régional • • Ht*» - ' ' r U n , 0 D 

des sociétés t rc'fesSioioiei *is de.s sport* allili'l,qn«» . 
donné sa preimèra réun en de aoitrsrs dimauclie matin, j 
au Vélodrome. Le* coureurs étaient nombreux- et les 
arrivées chaudement disputées.Voici les résultais : 

I " Course du 100 métrés. — 1er Jean Goosssus, 3e 
Adolphe f ia i , Ai Kmile Milleville. 

î' Course, tour de piste, 3d4 m. — 1er J;an Goossens, 
i-i Adolphe l'.at, 3e> Jules Viguaii'l. 

.y Course il.'.'O mètres. - 1er, Arthur Janssens ; 2e, 
Chariot Lesne ; 3 ' , Emile fflllartllen 

4* .Manche 1000 n.èires. 1er, fîeufi Samain ; i e , 
Kuiiie MHleville ; 3 ) . Jules Delb.cque. 

5u maictie : 20 k i i o m è r e s . 8 parlants. Au bout iîo trois 
kilomètres, la pluie commence à tomber; tons les con­
currents abandonnent, sauf Kng.Paeshueys qui coutinue; 
ia pluie, tombiLt toujours avoc rage, monde la pisle el 
l'obligé à abandonner, sp es i co ir couvert 12 k. 4i>i m. 
en I h. 21 I. ce qui constitue «a fee .rd par ce temps 
abominable. ^ . 

CHRONIQUE VÉLOJlPÉDlQUE 
ASSOCIÂT.ON vEi.ociiKbiqiE « I A I'ÉIIAI.E ». — Course 

iiiiub'iix•l'.uto-nii-itouba x. — La commission do l'A. V. 
P. s'est munie no r soir pour la deux ème fois, sous la 
u n s di née de M. l ' . in G.illard, président. Son travail 
mûrement éludié un permettra désormais de faire face 
aux dilliculles que peuvent rencontrer les soC étés île ce 
leur". La course du 3 avril dernier aa l'arc BarhienX lut 
ipplaudie, la course Rouba'X Cv.-oing Houbaix qu'elle or 
iiinise pour la 31 juillet prochain mettra indubitable­
ment le comble a s i réputation d, j.i belle. 

Les prix en seront nombreux et de va leur; nul doute 
que les coureurs no soienl également nombreux el 
iinplemeut récompensés d'uu parcours de 30 kiiomè­
res. 

Les adhésions sont reçues dès ce j .nr au local do la 
•i taie, café de* Arcades, ÔJ, rue N"U\e, accompagnée* 

de la mise s 'éevant à un franc. 
Pour tous reuseignemenls, s'.idre.ss. r au secrétaire, 

vl. A. Dujardin, ;,, rue II i .siui, à Itoubaix. 
WA'QVKHAL. - L* dimanche t è j u i n e t l sDâui ie grande 

fête cvcnsie internationale an bénéfice des pauvres est 
organisée par la Jeunesse cycliste de Wasquehal, sons 
es auspices de la municipalité.— Programma de la féie : 

A 8 heures 1(2 du matin, grand raliye-paper, prix nom­
breux et Importants eu espèces, objets d'art el divers , 
premier prix : 100 fr. en espaça*. 

Ce riHye-paper est offert a tous les cyc l i s tes . Les ad-
ii sinus seront close* le dimanche M juillet, à 8 heures 
précise*. Le montant de l'inscription est fixe a 1 franc, 
l'ouï" adhésion, pour être valable,doit être accompagnée 
m moulant de la souscription. Les dames seront admi 

ses dans les méuiei conditions que les messieurs. 
Les niacliiues multiples el niotc.cyciis nu sont pas ad­

mis. La piste sera Indiquée par des confettis dont l i s 
•ouU'urs seront indiquées an départ. Le parcours sera de 
20 kilomètres environ. A 3 11 ures du soir, cortège n ) u n , 
ivec le concours des sociétés musicales. Des prix eu es-
èees, objet* d'art eld vers, eaiont décernés SOI machines 

les mieux orn ies L'e premier prix sera de 15 francs en 
espèces. 

A l'issue d a cortège grand carrousel international sur 
a place de l'EglIS'. Premier prix 30 fr. eu espèces . Les 
uix suivants consisteront en objets d'art el divers. La 
nise sera de uu franc. Pendant le carrousel, grand con-

c ri par les diverses société* de la C '.minime. A l'issue 
la carrousel H sera procédé à la distribution des prix, 

chez.M. Victor Delannoy,Café du l'Ecluse. Les prix sont 
xnoses, a partir de jour, étiez M. Victor Delannoy. 

N. B. Le programme est envoyé, sur demande, aux 
una'.eurs, s'adresser à M, le Pieilikaarl do la fête cy­
cliste . 

VAi.EN'ciiiNMis. — La course de cent kilométret. — La 
•ourse de Valencieunes a Jérusalem (Oiseï aller et retour, 
soit cent kilomètres, organisée dimanche par les mem­
bres du • VéloSpoi t Valeucieuuois » a ob.enu un plein 
succès, malgré lu mauvais temps. 

Le signal uu départ a c te donné à midi l o , à la porte 
du Quesuoy, par une pluie ballante. 

Noire concitoyen Gnrin est arrivé premier à 3 1). 46 ; 
mus successivement, MM. Lepoulre, de Lille ; Delncueix, 
Tony, Henriol Van Zeyi, Dumez, Cléry, de Roabatx, 
(Juivy el encore deux Koubaisiens. Stem el Créieur res­
pectivement I4u a t l a s . Les autres coureurs sont arrivés 
sans incidents. 

C H R O N I Q U E C O L O M B O P H I L E 
Ilot'BAIx. — Itésultat du concours de Chantilly organisé par 

l'Union Fraternelle chez M. Dubrcucq. rue d'Onu, tu pigeons 
lâchés par Robert, convoyeur. — ter Heulst Clp. 2e Carre 3p. 
3e Six ?p- te DelTiennes Ip. 5e liesriimeaux. 6e Ilelin 1p. 7e 
l.osfeld ip. 8e VVrcleven Ip. 9e Marcy II. lue Kombaud 5,,. u e 
llubeau sp. 12e Marcy II. l:le llélin 4p. 14e Van.paltieiin. 15e 
Saleinbier 2p. 16e Dubiiy Ip. I7e Dubiiv Ip. 18e Siilenibicr 3p. 
Ise Vaudacle 3p. 20e lleplechm 3p. 21c Hazebrouck Ip. i l e Se-
losse. 

23e lieiTieiiiies Ip. 14e Six Ip. 25e Desbarbieux 4p. 26e 
Heulst Ip. 27e Salembier ip. 28e llespelle Ip. 19c Vandaelc 3p. 
3Ue Rerauffe tp. 31e S u Hochu. 32e llamiuaerl 33e Wutt»au. 
34e II ciistraete. 35e Nys. 36e Baas. 3 e Lathuy. 38u Lepoutre. 
39e Hucquois. .Oc Vanderslraten. Rég'Mateur Pierre Marcy. — 
Le premier pigeon a été constate a l i h l i ' 8" avec ii île vi­
tesse de 100. m. 84 à la minute, le dernier i 12 b. Î7'â6" avec 
une vitesse de 939 m. i ' . 

— Ferflrafion du centre. — Concours sur Chantilly donné 
chei M. Honoré, rue Paul Ilert, à Croix, 17-1 pigeons lâches a 
6 n. 40, vent sud, par Robert, convoyeur. 1er prix Mordacq p. 
ie Vanderspiegel v3p. 3e Spiltooren ip. 4e Delbarrc 3p.5e lie-
cock 3p. 6e Vtazure p. 7e Dhal Léon p. 8e Gillo p. 9e Dupon-
chelle p. < e Hancq p. Ile Ciepin. l i e Dupont. 13e Carville. 14e 
Dupont. 15e llaueii. 16e Duhamel. 17e Dlialluin. — Le premier 
Pigeon acte constaté 1 3 t.. 01-48 avec une vilesso de 1.2i.,55 à 
la minute, le dernier à 10 h. 05-26 avec une vitesse de 841,9». 
Distribution des prix mardi soir, à 8 heures. 

— Chantilly, organise par l'Union Fédérale «i donné chez M. 
Prady, cabaretier, rue de Toulousi. 277 pigeons lâchés à 6 h. 
40. par M. Dedoncker. — 1er Vandevelde CpJ. Vsebaert tp, 
II. Ulayez. 3e Dujardin 3p., II. Lahousse. 4c Germain 3p., H. 
lvscolas. 5e Lefelivre 5p. 6e U .vart p. 7e Vauderberken 2p. Ne 
-Sixïp. »e Dolphens 2p. i e Ducottignies 2p. l ie Canette 2p. 
12e Vlamiurk 2p. 13e nejongiie 2p. Ile Depraele p. 15e irons-
ma. lue Dasprci p. 17e Dolpliells p. laé Delporte. 19e Ladau 
i|i. 2de Léman p. 21e Vandevelde 2p„ H. Escolas, 2»e Aren-ma. 
22e V auderbeken. si'»e liekaert. Le premier pigeon a ele cons­
tate a I n. 4001", le dernier a 12 h. 6'3s". 

— La société colombophile 'i Les Voltigeurs de l'Enflé », éta­
blie chez M. Jules l.eqiicune, 160, rue Bliuchemaille, rappelle 
aux amateurs son magunlque concours »ur Chantilly dans 
uu rayon de six kilomètres. 500 fr. de prix d'honneur, le di-
liian. lie 3 juillet. Mise en panier samedi prochain, de 3 a ; b. 
du soir précises. 

— Résultat du concours de Ton 
du Centre: lâcher 183 pigeons à li 
l.efebvre Ducalteau 2p. ij D e s m c l i e 
4e Renard. 5e Ghesqmére. 6e Kion.i Ip 
mou 6p. 9e Leiiridau 2p. 10e Miction II. 
quevielle Ap. 13e Laloy 3p. l i e Fournie 
16e Curette i p. 17e Duhein Ip. I8i Sa 

lie ip. 20e Delmotte 3p. ai 

i i l i o n 
1er 

; organisé par la Fé* 
h. 31 par be ni terni 

3J Assein nue 8p. 
• Itika l e . S' lien-
Blondeïp. lie: llro-
i. Lie l.efebvre ip. 
hier Ip. l'Je llelle-

Mere.Kr Ip. 23u Deh.'iiidringhienip. -'ie Mortier. «5e l.agache dp. .6e Deipoc te 
Ip. 27el.eundan2p. 28e Del.lalle 3p. 29e Masure «p. 3 e llotur 
lp. 31e Fhpo 4p. 

JJe Leundan ip. 33e Casielain h. :14e Dhal p, 3âe llaquettc 
4p. 36e l.efebvre ip . 37e Welcomme 2p. ilSe Coiiroublc 2p. 39e 
Uuutou ip. iOe Charlet »p. i le li.icalteiu 3p. 42e Dujardin *n. 
43o Duvivier. 4,e Dujardin tp. 45) D.'ssauvages 4p. 46e F.lie 
Catteau. 4"e Dujardin p. iSe llrowaeys p 4»e l'.astel 3p. 50c 
Duvivier. 5ie Delebarre. 52e Ii.lcouit. 3ie Desbarbieux. i,ie 
Six llossiit. 51e llervaux. 56e Cléiueut. Poule hors concours à 

Masure, à i i h. 5û'23" Le régulateur a été gagné par 
-Dicalteau, le secujidpar M. Leuridin. Le premier 

10 fr, 
M. Lefeb 
pigeou a été constaté à 12 h. 161»" avec une vitesse de 1183 
66 et le dernier a 12 h. 48V 4" avec une vitesse de 1086 m. « 

P A R T I E DE B O U L E S 
KOI'BAIX. — Une partie de boules est engagée eutre vingt-

cinq bouleurs de chez Paul Régnier, coin de la rue de l'Abat­
toir, et vingt cinq bouleurs du Moviart, boulevard d'Armen-
tièrea. L'attaque a lieu aujourd'hui lundi au Moviart. a huit 
heures, la partie s'annonce comme devant éti^ des plus cu­
rieuses pour les vieux bouleurs roubaisiens. 

T I R A L ' A R C A L A P E R C H E 
ROIBAIX. — La société de tir à l'arc à la perche du Raverdi 

avait organisé dimanche 2ô juin, un tir de 501 fr. en espèces; 
86 tireurs y ont pris part. Voici les résultats : 1er prix, 100 lr., 
51. M. Schers; ie , 50 ft\. Bonté ; 3e. 50fr., Welcomme; 4e. 15 fr., 

A v i s . — L e s b u r e a u x de r e n s e i g n e m e n t s e t 
a n n o n c e s d u Journal de Houbaix s o n t f e r m é s l e s 
d i m a n c h e s e t tours f é r i é s . 

V\NÀTjàNALE 

VÊTEMENTS 

fôUf 
CE QUI CONCERNE LE n O W S E l O 

do l'Hoinrae et de l'Enfant 

w • 111 mummÊÊimmÊÊÊÊÊÊÊÊÊÊÊÊÊÊÊÊÊm 
ermlué S Duukerque le d ibirquement des rotons et diverses 

inarchaiidisesqu'il a importés d Alexandrie. 
Le steamer anglais Iran, venant de llombay avec cotons et 

diverses marchandises, sera probablement arrivé a Dunker-
c)ue quand paraîtront ces lignes. —Le steamer anglais Aldert-
ijale, doit arriver 4 Duukerque d'une marée 1 l'autre. Le stea­
mer est porteur de laines et de diverses marchandises prove­
nant de la Plata pour Houbaix et Tourcoing. — Le steamer 
Coloniu chargera en juillet a Buenos-Ayres des laines pour 
Roui a n et Tourcoing. 

L'IMPORTATION DES TISSUS DE LAINE 
t t a i i s l e s I x x c i e s 

LES CCMMERÇANTSET LE SEL VICHY-ÉTAT 
A la su i t e d'un art ic le paru s u r lo Sel Vichy-Etat, 

et s u r les f raudes dont il es t l'objet, n o u s r e c o m ­
m a n d i o n s a u x c o n s o m m a t e u r s de toujours e x i g e r la 
m a r q u e Vichy-Etat , v e n d u e 10 c e n t i m e s le paquet 
pour un litre d'eau d a n s toutes les p h a r m a c i e s , p a n s 
c e r t a i n e s localités-, il e s t t rès difticile do s 'en p r o c u r e r , 
par su i t e de la m a u v a i s e v o l o n t é d e s c o m m e r ç a n t s 
qui e s sa ient de d o n n e r à la place du s i m p l e bicarbo­
nate d e s o u d e . D a n s c e cas , n o s lecteurs) n'ont qu'à 
s 'adresser à u n e a u t r e p h a r m a c i e , o u à e n c o m m a n ­
der d i r e c t e m e n t à P a r i s . On peut r e c e v o i r g r a t i s e l 
franco d e u x paquet s échant i l l on , s u r s i m p l e d e m a n d e 
par c u r ' , , ' P 0 S t a ' e a d r e s s é e au dépôt , '61, b o u l e v a r d 
d es Ital lei is , n T a r i s . I4639d 

ifâL-IOa-iHlA^MISSi 

VX L I V R E U T I L E 

L a p r e m i è r e l ivra i son d u n o u v e a u Dictionnaire, 
Au, Commerce, de l'Industrie et de la Banque a 
r é c e m m e n t p a r u à la l ibrair ie G u i l i a u m i n . Cette 
l ivra i son p e r m e t d'apprécier l e s s e r v i c e s q u e l 'ou­
v r a g e e s t appe lé à r e n d r e , et à vo ir la façon dont il 
e s t c o n ç u et traité , o n peut aff irmer qu'il a t te indra l e 
bat q u e se so n t p r o p o s é s s e s éd i t eurs . 

Lorsqu' i l y a prés d'un a n , la l ibrair ie G u i l i a u m i n 
« a n n o n c é qu'e l le al lait e n t r e p r e n Ire la publ icat ion 
élu Dic t ionna ire d u c o m m e r c e et qu'e l le e n a v a i t 
confié la direct ion ù MM. Y v o s Uuyot et A r t h u r Raf-
f a l o w i c h , e l l e f it c o n n a î t r e q u e s o n in tent ion étai t 
d'offrir a u publ ic un e n s e m b l e de r e n s e i g n e m e n t s 
p r é c i s , d'ordre prat ique , g r o u p é s a v e c m é t h o d e , n o n 
pas u n o u v r a g e de doc tr ine ni de d i s c u s s i o n , m a i s 
un g u i d e s u r , qui pût ê tre c o n s u l t é par les n é g o ­
c iants , l es indus tr i e l s , l e s b a n q u i e r s , e n u n m o t par 
tous lès h o m m e s d'all'aircs, a u s s i b ien q u e par l e s 
g e n s d 'é tudes . 

Dans la p e n s é e d es é d i t e u r s , l e Dic t ionna ire deva i t 
f ourn ir î les ind icat ions d'une r i g o u r e u s e e x a c t i t u d e 
s u r les d i v e r s e s m a t i è r e s qui y s e r a i e n t tra i tées , con­
ten ir u n e a n a l y s e s o m m a i r e de la l ég i s la t ion , u t i l i ser 
a v e c d i scré t ion l e s s ta t i s t iques off iciel les , r a p p r o ­
c h e r c e q u i s e p a s s e e n F r a n c e d e s fai ts c o n s t a t é s à 
l ' é tranger , é v i t e r l es d é v e l o p p e m e n t s p u r e m e n t h i s ­
tor iques a ins i q u e l e s c o n t r o v e r s e s t h é o r i q u e s , bref 
ê t re réd igé de m a n i è r e à d e v e n i r u n out i l de trava i l 
e n t r e l es m a i n s d es commerçant- ; , d e s b a n q u i e r s , d e s 
indus tr i e l s . 

Ce p r o g r a m m e avai t .été p r é a l a b l e m e n t s o u m i s à 
l ' e x a m e n d'un c o m i t é c o m p o s é d ' h o m m e s dont le n o m 
fait autor i té soit d a n s la s c i e n c e , soi t d a n s les affaires, 
et i l s l 'avaient p l e i n e m e n t a p p r o u v é . Forts de leur 
a s s e n t i m e n t , MM. Y v e s ( juyot et R a l l a l o w i t e h s e 
m i r e n t à r e c h e r c h e r e t i l s n e tardèrent pas à trou­
v e r d e s co l labora teurs . I l s d i s t r ibuèrent le travai l 
e n t r e e u x , e n s e p r é o c c u p a n t de conf ier c h a q u e arti­
c le à un rédacteur qui , par s o n e x p é r i e n c e e t s e s 
c o n n a i s s a n c e s p e r s o n n e l l e s , fut déjà m a î t r e d u s u j e t 
qu'il aurai t I'I e x p o s e r . 

Mais la m i s e e n tra in d ' u n e œ u v r e a u s s i c o n s i d é ­
rable q u e l 'apparit ion d'un d ic t ionna ire qui c o m p o r ­
tera d e u x v o l u m e s de c h a c u n douze à tre ize c e n t s 
p a g e s à d e u x c o l o n n e s , n'est p a s . c o m m e l'on dit , 
u n e pet i te affaire. El le e x i g e a i t u n e s o i g n e u s e et l e n t e 
préparat ion . 11 fal lait e n o u t r e q u e l e s d e u x d irec­
t eurs s e l i v r a s s e n t à u n trava i l de rôv i s io . i s a n s l e ­
quel il n'y aurai t e u d a n s l'ouvrag'C ni u n i t é de v u e s , 
ni p r o p o r t i o n s d a n s s e s d i f férentes . Il îu.'oortait e n -
lin q u e la p r e m i è r e l i vra i son n e parût pas a v a n t 
qu' i ls n e f u s s e n t c e r t a i n s q u e les a u t r e s la s u i v r a i e n t 
à de c o u r t s i n t e r v a l l e s . F o u r t o u s c e s m o t i f s , il n 'y 
a p a s l i eu de s ' é tonner q u e p l u s i e u r s m o i s s e s e r a i e n t 
c è o u l é s a v a n t qu'e l le n'ait v u le j o u r . 

Dans s e s 160 p a g e s e l l e c o n t i e n t p l u s de q u a r a n t e 
ar t i c l e s , qui tous , m a l g r é l eur c o n c i s i o n , so n t suffi­
s a m m e n t c o m p l e t s et r e n s e i g n e n t l e l e c t e u r s u r c e 
qu'il a in térê t de s a v o i r . Q u e l q u e s - u n s de c e s arti­
c l e s , à ra i son de l ' importance de la m a t i è r e à la­
que l l e i ls so n t c o n s a c r é s , o n t u n certa in d é v e l o p p e ­
m e n t . N o u s c i t e r o n s , n o t a m m e n t , c e u x s u r l 'accapa­
r e m e n t , l e s a c c i d e n t s d u travai l , l 'acier, l es a c i é r i e s , 
l e s a d m i s s i o n s t e m p o r a i r e s , l e s a f f rè tements , l e s 
a g e n t s de c h a n g e , 1 a g r i c u l t u r e , l 'a lcool , l 'Algér ie . 
La p lupart s o n t p r é c é d é s d'un s o m m a i r e qui , d'un 
r e g a r d , p e r m e t de s e r e n d r e c o m p t e si l'on t r o u v e r a 
d a n s l 'article le r e n s e i g n e m e n t dont o n a b e s o i n . 
Lorsqu' i l s so n t c o n s a c r é s à u n e v i l l e o u à un p a y s , 
par e x e m p l e à A l e x a n d r i e o u à A d e n , à l 'Afghani s tan 
o u à l 'Alaska , i ls ind iquent que l l e s so n t la popula­
t ion , l es pr inc ipa le s b r a n c h e s de l ' industr ie ou d u 
c o m m e r c e , l es impor ta t ions et les e x p o r t a t i o n s , l e s 
m o n n a i e s et i e s m e s u r e s e n u s a g e , l e s l i g n e s do pa­
q u e b o t s et do c h e m i n s d o fer , e t c . 

S i g n a l o n s , e n t e r m i n a n t , q u e la typograph ie es t 
s o i g n é e , et q u e les c a r a c t è r e s e m p l o y é s , q u o i q u e l ins , 
so n t d 'une l ec ture fac i le . A u s s i n o u s parai t - i l y a v o i r 
g r a n d e s c h a n c e s pour q u e l e Dictionnaire du com­
merce, de l'industrie et de la banque r e n c o n t r e , 
a u p r è s d e s h o m m e s e n g a g é s d a n s l e s affaires , l e 
m ê m e s u c c è s f |u'a o b t e n u , il y a u n e q u a r a n t a i n e 
d ' a n n é e s , le Dic t ionna ire u n i v e r s e l d u c o m m e r c e et 
de la n a v i g a t i o n , qu'avai t éd i té la m a i s o n G u i l i a u m i n , 
et dont l e s trois éd i t ions so n t d e p u i s l o n g t e m p s é p u i ­
s é e s . 

ILLLËTI\ IVDUSTttlEL 
ET CCMMERCIAL 

REVUS DES MARCHÉS 

« A H Q r i E î S t i ' O r U a i R t 

H u e n o s - A y r c s , 2 4 j u i n . 

A g i o s j r l 'or , 17(3 .20 . 

N a v r e , 2 ? j u i n . 

Par tc'ct/raminc de notre correspondant spécial) 

A t e r m e : C o u r s s o u t e n u s . V e n t e s 2 0 0 b a l l e s . 

«ARCHES DE CONSOMMATION 
R O Y A U M E U N I 

Bra i l l 'ord , 2 3 j u i n . 
L a s i t u a t i o n e s t a u j o u r d ' h u i & p e u p r è s la 

m ê m e q u e l u n d i d e r n i e r . L e s t r a n s a c t i o n s e n l a i n e s 
ne s o n t p a s i m p o r t a n t e s , t o u t e f o i s les d é t e n t e u r s d e 
m é r i n o s e t d e s m e i l l e u r e s q u a l i t é s do c r o s s b r e d s 
o n t s o i n de ne p a s v e n d r e a u x c o u r s a c t u e l s , d ' a u ­
t a n t p l u s q u ' o n s ' a t t e n d à u n e r é d u c t i o n u l t é r i e u r e 
d ' a p p r o v i s i o n n e m e n t . L e s l a i n e s a n g l a i s e s s o n t 
n é g l i g é e s e t les d é b o u c h é s e n M o h a i r o n t é t é r e s ­
t r e i n t e s p a r l a h a u s s e d e s p r i x d e m a n d é s p o u r filés 
d e l a i n e . E n t i s s u s d e l a i n e i l y a p e u d e n o u v e l l e s 
c o m m a n d e s e t l e s m a n u f a c t u r i e r s n ' o n t p a s b e a u ­
c o u p d ' e n g a g e m e n t s . 
i I 1 

HOOYEEERT H&RITIME LAINŒfl, UfflER ET COTONNIER 
Le steamer l'ampa charte actuellement a linenos-Ayres des 

laines pour Itoubaix et Tourcoing. — Les steamers iVculrai 
et Abtalon sont attendus présentement de Russie à Dnnker 
que avec lins et chanvres pour nos industriels du Nord. 

Le steamer Lanuriur, est arrivé au Havre le 26 courant, ve­
nant de la Plata via Dunkerque avec solde de laines et di­
verses marchandises. — Le steamer anglais Çounty-Down, s 

L ' i m p o r t a t i o n t o t a l e e s t de 1 4 , 1 9 3 , 6 1 8 fr . D a n a 
ce g e n r e d 'a f fa ires e n c o r e , n o t r e i n d u s t r i e n a t i o ­
n a l e e s t o r g a n i s é e p o u r l u t t e r p l u s a v a n t a g e u s e -
m o n t qu 'e l l e n e l e f a i t ; a v e c le ch i f fre d e 5 5 0 , 5 7 2 
f r a n c s qui r e p r é s e n t e l e p r o d u i t d e n o s v e n t e s e n 
t i s sus de l a i n e , n o u s n ' a r r i v o n s q u ' e n q u a t r i è m e 
r a n g p a r m i les p a y s d ' E u r o p e : 

A n g l e t e r r e 9 3 5 0 . 0 0 0 f r a n c s 
A l l e m a g n e 2 . 4 1 1 . 0 0 0 « 
A u t r i c h e 1 . 4 2 2 . 0 0 0 » 
F r a n c e 5 5 9 . 5 7 2 » 
B e l g i q u e 2 5 6 . 0 0 0 
Ital ie 1 4 7 . 0 0 0 

L e s e n v o i s p r o v e n a n t de l ' i n d u s t r i e f r a n ç a i s e s e 
d i v i s e n t a i n s i .-

F r a n c s 
Draps de la ine 5 3 9 . 7 0 0 
Châles 4.44»> 
Tapi s et c o u v e r t u r e s 2 0 
A u t r e s s o r t e s 15.40o" 

Tota l " 5 5 9 . 5 7 g 

Il e s t à s u p p o s e r q u e n o s f a b r i c a n t s p o u r r a i e n t 
p l a c e r ici p o u r p l u s d e 2*3 fr . d e c o u v e r t u r e s . O n 
e n f a i t d e t r è s be l l e s e n F r a n c e e t l e s p r i x a u x q u e l s 
c e r t a i n s g r a n d s m a g a s i n s do P a r i s a r r i v e n t à l e s 
l i v r e r d o n n e n t à p e n s e r q u e n o t r e i n d u s t r i e n ' e s t 
p a s m i s e à l ' é car t e n r a i s o n d e l a c h e r t é d e s e s p r o ­
d u i t s c o m m e c 'es t s o u v e n t l e c a s , i l f a u t l ' a v o u e r . 

L ' I n d e n ' e s t p a s e n t o u t e s a i s o n n i d a n s t o u t e 
s o n é t e n d u e un p a y s d e c h a l e u r t o t r i d e e t d a n s l e s 
p r o v i n c e s d u N o r d p e n d a n t t r o i s b o n s m o b d e 
l ' a n n é e o n f a i t d u f e u n u i t e t j o u r d a n s l e s a p p a r ­
t e m e n t s . 

L a r é g i o n m o n t a g n e u s e f o r m é e p a r l e s p r e m i e r » 
c o n t r e f o r t s d e l ' H i m a l a y a r e n f e r m e q u a n t i t é d e 
s t a t i o n s o ù l a n e i g e a p p a r a î t . A B o m b a y m ê m e , 
c e r t a i n e s n u i t s de d é c e m b r e e t j a n v i e r a o n t t r è s 
f r o i d e s , un fro id r e l a t i f b ien e n t e n d u , m a i » d o n t 
s o u f f r e n t n o n s e u l e m e n t l e s g e n s n é s d a n s l e p a y s , 
m a i s a u s s i l e s E u r o p é e n s d o n t l a n a t u r e s e t r a n s ­
f o r m e a p r è s un s é j o u r peu p r o l o n g é . 

T o u t e s c e s r a i s o n s f o u t q u e l 'on p e u t t r è s b i e n 
p l a c e r ici p o u r u n e c e r t a i n e s o m m e d e t i s s u s d e 
l a i n e s o u s f o r m e d e c o u v e r t u r e s e t l ' A n g l e t e r r e e n 
v e n d p o u r t r o i s c e n t m i l l e f r a n c s . Il y a m ê m e k 
B o m b a y u n e f a b r i q u e q u i n e fa i t p a s a u t r e c h o s e . 

D a n s les d r a p s de l a i n e il f a u t c o m p r e n d r e l e s 
l l a u e l l e s e t l 'on ne s 'h a b i l l e g u è r e q u ' a v e c c e l a i c i , 
p o u r l e s v ê t e m e n t s d e j o u r d u m o i n s . O r d e l ' a v i s 
m ê m e de t o u s les t a i l l e u r s d u p a y s , de t o u s l e s 
m a r c h a n d s d e n o u v e a u t é s , n o s flanelles f r a n ç a i s e s 
s o n t d e q u a l i t é biem s u p é r i e u r e à t o u t ce q u i s e t a i t 
a i l l e u r s . 

11 e s t c e r t a i n q u e l e s c h i f f r e s f o u r n i s p a r la . 
d o u a n e e n c e qui c o n c e r n e les t i s s u s d e l a i n e d e 
p r o v e n a n c e f r a n ç a i s e n e d o n n e n t p a s le m o n t a n t 
e x a c t d e n o t r e v e n t e à B o m b a y . L e s flanelles d o i ­
vent e'-tre l a v é e s a v a n t d ' ê t re l i v r é e s a u c o u p e u r e t 
c e t t e o p é r a t i o n e s t si m a l f a i t e p a r l e s i n d i g è n e s 
q u e les m a r c h a n d s l e s font pré-parer e n A n g l e t e r r e . 
Il s 'en s u i t q u ' é t a n t r é e x p o r t é e s p a r l e s p o r t s de la, 
G r a n d e - B r e t a g n e e l l e s s o n t n o t é e s i c i c o m m e m a r ­
c h a n d i s e s a n g l a i s e s . 

O n r e m a r q u e r a l ' i m p o r t a n c e d u c h i f f r e d e v e n t e 
de l ' A l l e m a g n e e t d e l ' A u t r i c h e . C e s d e u x p a y s 
sont a r r i v é s à s u p p l a n t e r e n p a r t i e l ' i n d u s t r i e i n ­
d i e n n e d u c a h e i n i r i en i m i t a n t l es t i s s u s e m p l o y é s 
c o m m e c l i à l e s , l ' ar t i c l e b o n m a r c h é s e u l e m e n t , 
m a i s a u s s i q u i s e v e n d l e p l u s . L e s I n d i e n s c o n t i ­
n u e n t à f a b r i q u e r q u e l q u e s p i è c e s d e c e s c a c h e ­
m i r e s , r a c c o r j s c o m p l i q u é s d e p e t i t s m o r c e a u x , 
qui e x i g e . i t le t r a v a i l d ' u n e f a m i l l e e n t i è r e p e n d a n t 
a e s m o i s . On ne les a c h è t e p lus L'uère q u ' à t i t r e de 
c u r i o s i t é . 

LA PENURIE DE TISSERANDS EK ALLEMAGNE 

BeaUii?"P de t i s serands a l l e m a n d s so n t s i p e u 
p a y é s qu' i ls s e m p r e s s e n t de c h a n g e r de p r o f e s s i o n 
dès quo l 'occasion à? p r é s e n t e à e u x de g a g n e r u n 
peu p lus quo d a n s l ' industr ie t e x t i l e . C'est e n c o r e 
c e qui v i e n t de s e produire e ^ S a x e et e n S i l é s i e . où. 
b ien d e s o u v r i e r s s o n t occupe»; par d 'autres i n d u s ­
tr ies dont la s i tuat ion est m o i n s p r é c a i r e et qui p e u ­
v e n t p a y e r des sa la ires p l u s é l e v é s . 

On c h e r c h e à r e m é d i e r à ce t t e s i tuat ion qui p o u r ­
rait d e v e n i r i n q u i é t a n t e . 

Madagascar et ses dépendances 
Exceptions au tarif général MeïopolitaiD 

A u x t e r m e s du d é c r e t d u 3 1 m a i 1 8 9 8 , i n s é r é a u 
Journal officiel d u 2 j u i n , l e t a b l e a u f i x a n t l e s 
e x c e p t i o n s a u t a r i f g é n é r a l d e s d o u a n e s , e n c e q u i 
c o n c e r n e l e s p r o d u i t s é t r a n g e r s i m p o r t é s à M a d a ­
g a s c a r , d o i t ê t r e c o m p l é t é a i n s i qu ' i l s u i t : 

T i s s u s D E J U T E 

Sacs de j u t e n e u f s et v i e u x , e x e m p t s . 

TlSSVS DE COTON ET COUTILS 
T i s s u s de coton pur , u n i s , c r o i s é s e t cout i l s , é c r u s , 

présentant e n c h a î n e et e n t r a m e d a n s u n c a r r é d e 
S m i l l i m è t r e s de cô té , c e u x pesant : 

13 k i l o g r . et p lus les 10" m è t r e s c a r r é s : 35 dis e t 
m o i n s , 100 k i l o g r . 77 fr . ; 36 tîls e t p l u s , 100 k i l o g r . 
lit f r . 

11 k i l o g r . i n c l u s i v e m e n t à 13 k i logr . e x c l u s i v e ­
m e n t : 35 fils et m o i n s , 100 k i l o g r . 87 fr . ; 3o l i ls e t 
p lus , 100 k i l o g r . 131 fr. 

9 k i l o g r . i n c l u s i v e m e n t à i l k i l o g r . e x c l u s i v e ­
m e n t : 35 fils et m o i n s , 100 k i l o g r . H ! fr.; 'M ûl& e t 
p l u s , 100 k i l o g . 172 fr . 

7 k i l o g r . i n c l u s i v e m e n t à 9 k i l o g r . e x c l u s i v e m e n t : 
35 fils et m o i n s . 100 k i l o g r . 131 fr.: 36 fils et p l u s , 
100 k i l o g r . 2 3 0 fr. 

5 k i logr . i n c l u s i v e m e n t à 7 k i l o g . e x c l u s i v e m e n t : 
35 lils e t m o i n s , 100 k i l o g r . 139 fr.j 3 0 lils e t p l u s , 
100 k i l o g r . 300 fr. 

3 k i l o g r . i n c l u s i v e m e n t à 5 k i l o g r . e x c l u s i v e m e n t : 
35 fils et m o i n s , 100 k i l o g r . 2S7 fr . ; 36 fils et p l u s , 
100 k i l o g r . 550 fr . 

Moins de i k i l o g r . l e s 100 m è t r e s c a r r é s , 620 f r . 

m 
LE COMMERCE FRANÇAIS 

«•t I n e ' o i M ' u r r e i i c i ' é t r a n g è r e a u I l r é s l l 

Il fut un t e m p s o ù d e u x n a t i o n s e u r o p é e n n e s s e 
d i s p u t a i e n t l e c o m m e r c e d u m o n d e : l ' A n g l e t e r r e 
«t la F r a n c e . C e t e m p s e s t p a s s é d e p u i s 2 5 à 3 0 
-ns : de n o u v e l l e s n a t i o n s c o n c u r r e n t e s s o n t e n ­

trées e n l i c e , e t a u p r e m i e r r a n g s e p l a c e l 'A l l e ­
m a g n e . F l u s t a r d l ' I ta l i e a fa i t a s o n t o u r s o n 
e n t r é e d a n s le m o n d e c o m m e r c i a l , m a i s s a n s a v o i r 
l ' i m p o r t a n c e ele l ' e m p i r e a l l e m a n d . L a c o n c u r r e n c e 
de c e t e m p i r e s 'est m a n i f e s t é e d 'abord e n E u r o p e ; 
e n s u i t e o n l ' a r e n c o n t r é e d a n s l ' A m é r i q u e d u Nord ' , 
a u x E t a t s - U n i s e t a u C a n a d a , c ' e s t - à - d i r e d a n s l e s 
p a y s d o n t l a p o p u l a t i o n p o u v a i t a v o i r , s o i t p a r 
l ' o r i g i n e , s o i t p a r l a ' a n g u e o u la r e l i g i o n , a v e c 
lui q u e l q u e a f f in i t é . E n g é n é r a l , o n r e n c o n t r a i t 
peu les A l l e m a n d s d a n s les c o n t r é e s d e l ' A m é r i q u e 
d u S u d , d o n t l a p o p u l a t i o n e s t p l u t ô t d ' o r i g i n e 
l a t i n e , s o i t e s p a g n o l e , s o i t p o r t u g a i s e . A u j o u r d ' h u i 
l e s c h o s e s o n t c h a n g é : l e s A l l e m a n d s s e p o r t e n t 
t o u t a u t a n t v e r s l e s E t a t s d e l ' A m é r i q u e m é r i d i o ­
n a l e q u e v e r s c e u x de l ' A m é r i q u e s e p t e n t r i o n a l e 
D é j à n o u s a v o n s , a u t r e f o i s , s i g n a l é l e u r s p r o - t è s 
d a n s l ' U r u g u a y e t d a n s l a R é p u b l i q u e A r g e n t i n e 
N o u s a v o n s m a i n t e n a n t à s i g n a l e r , n o n p a s s e u l e ­
m e n t l e u r p r é s e n c e , m a i s l e u r e n v a h i s s e m e n t d a n s 
c e r t a i n e s p r o v i n c e s d u B r é s i l , s i b ien q u e l ' é l é m e n t 
g e r m a n i q u e t e n d à d e v e n i r p r é p o n d é r a n t d a n s ce t 
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